
SAMEDI 4 MAI 1935 Jmurmmt d* Roubaix 
fenr (Mrardroer. Calmar 'et B i l e , n 

VMM la nuit du M au 27 à l'hotal I ta -
tt* e t te nuit du 77 au 38 à rhôtel D u -
psu-t. C'est à ce moment que l'idée lui 
Vint de faire croire à la famil le Mares-
Sot et au détective Rochart qu'il con
naissait la personne qui avait enlevé la 
f e t l t e Nicole. 

n prit rendez-vous avec M. - Rochat , 
f o l lui remit une somme de 400 fr. 

c C'est à ce moment , déclara-t - i l que 
J'accusai mon ancienne femme d'avoir 
enlevé la petite Nicole et dis qu'elle se 
trouvait à Bruxelles. J'allai ensuite voir 
le Père Watte Gérard, qui voulut bien 
me servir d'intermédiaire. Enfin, le 23. Je 
rencontrai M. Labouret, beau-frère de ; 
M. Marescot. Mais les pourparlers que ' d^""ïétu»t'e" 

Echos 
Un épisode montparnassien 

C'est un épisode de la vie de Montpar
nasse, mais qui Intéresse toute la vie 
sociale de l'aprés-cuerre. et pas seulement 
celle de Paris. Cet après-midi, le légen
daire Café de la Rotonde, où Lénine et 
Trotzky complotèrent, où Apollinaire fra
ternisa avec Max Jacob, où se réunirent 
Kiallng. Metzlngcr. Vlaminck, Deraln. 
Picasso, Mac Orlan, Carco, sera vendu par 
adjudication. 

Depuis quelque temps déjà, cette bras
serie célèbre, qui fut vraiment Cosmo-
poils, donnait des signes de lassitude et 
_ . _ _ _ Son futur acquéreu. 

rentrageal avec lui n'aboutirent pas et , • t?ansformera-t-U complètement? En tout 
V » , Je quittai BAI; pour Genève, où cas. les modifications indispensables ne 
J'arrivai vers 16 h. 50. | permettront pas à la Rotonde des temps 

> Dans cette ville, J'eus un entret ien I héroïques de redevenir ce qu'elle fut. Ce 
tvec M. Rochat .» « * " » u t r « *•*>•«'••• 

Warscotte a j o u t a : « T o u t ce que Je| « C V s f V Amérique > 

^ 1 V T d l r * , C f P a r t a l V ! n e I \ t L , directeur général d'un grand hôtel 
exact , et tout ce que J'ai pu raconter est | . . . N e w - Y o r k v l î l t e TO„ étabifssement de 
de 1 invention que J'ai montée de toutes f o n d e n c o mble . Tout à coup, il aperçoit 
pièces pour me faire remettre de l'ar- u n cireur qui fait uns mine pitoyable, 
gent. H déclara également qu'il avait j 'u lui donne une tape amicale sur l'épaule 

L'exposition ]Dernîère Heure 
internationale 

canine de Lille 
( S U I T E ET F I N ) 

donné à M Rochat. l'adresse à Bru 
xelles de sa femme, qui tient un bar rue 
du Champ-de-Mars . 

Après avoir enregistra ses déclara
tions, M. OuiUaume a mis Warscotte a 
la disposition du Parquet de la Seine. 

Les recherche» se poursuivent 

à Chaumont 
Chaumont, 3 mal. — Les recherches 

de la police de Chaumont se poursuivent 
activement. Vendredi, les agents de po
rtée ont fait des fouilles au lieu dit < Le 
Pet i t Bots », mais Jusqu'à présent sans 
lésultat . 

M. Normand. Juge d'instruction, e n 
tendra samedi six nouveaux témoins, 
Qr 11 confrontera avec Soclay. 

Parmi ces témoins se trouvent les 
gardes qui ont interpellé Soclay près du 
viaduc le 19 avril à 18 h. 30 

M. Rochat, d'autre part, a quitté ce 
mat in , Chaumont pour Paris. 

L'enquête en Belgique 
L'enquête ouverte e n Belgique n'a don 

né aucune Indication. D e s agents judi
ciaires se sont présentés chez M™» Si
m o n n e Gailet, qui tient un café à Ixelles 
T.i lui ont demandé si on ne lui avait 
pas confié la garde d'une fillette et ils 
lui ont montré le portrait de la petite 
Nicole. 

M"' Gailet. interloquée, déclara qu'elle 
n'avait Jamais vu l'enfant dont on lui 
exhibait la photo. Elle déclara ensuite 
aux policiers : 

— En 1930, J'ai épousé un individu 
avec lequel J'ai cohabité tout juste v ingt-
reuf Jours. Entretemps, 11 m'avait sub
tilisé les 80.000 francs que je possédais. 
J'ai demandé et obtenu le divorce. 

» Depuis lors, j'ai vu qu'à plusieurs 
reprises mon ex-époux avait été con
damné e n France pour vols et escroque
ries, n y a quinze Jours, il est brusque
m e n t arrivé ici, dans l'espoir de re
prendre la vie commune ou, tout au 
moins , d'obtenir de l'argent. 

« D e v a n t mon refus formel. 11 déclara 
qu'il était entré dans la police et que 
J'aurais bientôt de ses nouvelles. Ces 
nouvelles, ce doit être « c e l a » . H m'au
ra dénoncée comme donnant asile à la 
petite Nicole Marescot. Mais, depuis des 
mois . Je n'ai pas quittée Bruxelles et 
personne ne peut avoir vu de fillette 
che f mol. 

» Mon ex-mari a Inventé une fable. Je 
le considère, d'ailleurs, comme un peu 
t imbré cas on ne peut avoir tout son 
bon s e n s e t raconter des histoires p a -

•jJgBss.» 

U tremblement de terre 
de Turquie 

a fait plusieurs centaines 
de victimes 

Ankara. 3 mal. — Le gouverneur de 
Kars est parti pour Digor, afin de porter 
personnel lement secours aux sinistrés. 
Environ 400 maisons o n t été détruites. 
Les premiers renseignements Indiquent 
plusieurs centaines de victimes, mais le 
chiffre exact n'est pas encore connu. 

Cette nuit, deux sélsmes ont été enre 
gistrés à Trebizonde. Il n'y a eu aucun 
dégât 

Les communistes sont entrés 
à Son-Tien 

Hong-Kong, 3 mai. — Selon des n o u 
vel les de source chinoise, les c o m m u 
nis tes sont entrés à Sun-Tien , à 30 kilo
mètres au nord de Nan-Foy . 

On suppose qu'ils ont maintenant 
pour objectif la nouvelle province du 
81-Kong. dans le Thibet nord oriental. 
où Ils espèrent établir une base. 

Pour les empêcher d'atteindre cet ob
jectif, le général Tchang Kal Chek e n 
verrait à leur rencontre 100.000 h o m m e s 
d e l'armée de Se Tchouen. 

— Cent soixante et un avions de eport 
partiront le H mal. du champ d'aviation 
«te Tempelhof pour effectuer le raid annuel 
de survol de l'Allemagne. 

— L'avion français tri-moteur Bloch 
destiné au service de la liane aérienne 
Braken-HOi-Madagascar est arrivé à Kll-
SXéJSSllTUle. venant de Luluabourg. 

— La T.R f.J. Philippe, supérieur général 
«Ma prêtres du Sacré-Cœur de St-Quentln 
s. été nommé évéqu» coadjuteur avec future 

Luxembourg 
de Mgr Nocoxoeach. évéqu 

et lui dit 
— Eh bien, mon cher ami, soyez donc 

gai ! Mol aussi. J'ai été cireur au début de 
ma carrière ! Et maintenant.. . Je suis di
recteur général d'un hôtel ! C'est l'Amé
rique E 

Alors, le visage du cireur s'assombrit de 
plus belle. 

— Vous voyez. J'ai été directeur général 
d'un hôtel au début de ma carrière ! Et 
maintenant... Je suis cireur ! C'est l'Amé
rique 1 

Le coup du billet 
Ce charmant confrère r.e comptait plus 

guère sur la rentrée de cinq louis qu'il 
avait prêtés à un camarade. 

Il reçut, l'autre Jour, un coup de télé
phone de son « tapeur ». 

— Cher ami. comme Je savais que tu 
prends, à chaque tranche des billets de la 
Loterie nationale, au heu de te rendre 
cent francs, je t'ai pris un billet. 

— Eh bien, c'est parfait. 
— Oui, mais 11 n'est pas sorti au der

nier tirage... tu n'as Jamais eu de chance, 
mon pauvre vieux. J'ai pourtant fait ce 
que J'ai pu... 

Une friture téléphonique fort oppor
tune empêcha l'emprunteur d'entendre 
quelques vérités premières. 

L'organisation 
du Sweepstake 

français 
Les modalités de l'organisation et du 

tirage du sweepstake du Grand Prix de 
Paris ont été définitivement arrêtées par 
le Comité de la Société d'Encouragement 

Le montant de- l'émission réalisée en 
France ne pourra dépasser 150.000.000 de 
francs. Les frais sont fixés à S %, Sur 
1s produit net (frais déduits) de la vente 
des billets. 80 % sont affectés à la cons
titution des lots et primes. 

Les sommes ainsi affectées sont divi
sées en tranches de IS.000.000 de francs, 
chaque tranche étant distribuée comme 
suit : 

D'après le résultat du Grand Prix de 
Parla : 

An billet du cheval gagnant, u n lot de 
S millions. 

Au billet du cheval deuxième, un lot 
de 1.500.000 francs. 

Au billet du cheval troisième, un lot de 
1 million. 

Les billets des autres chevaux restant 
engagés après le premier forfait d u 15 
mai se partagent de façon égale, la som
me dé é millions. 

Primes de carnet. — Au détenteur de la 
couverture du carnet ayant renfermé : 

Le billet du cheval gagnant, une prime 
de 150.000 francs. 

Le billet du cheval deuxième, une pri
me de 60.000 francs. 

Le billet du cheval troisième, une pri
me de 40.000 francs. 

Les détenteurs des couvertures des car
nets ayant renfermé les billets des autres 
chevaux restant engagés sprés les pre
miers forfaits du 15 mai se partagent 
de façon égale la somme de 400.000 fr. 

D après les résultats du Prix du Jubile 
dé S. M. lé rot George V. à courir à Long-
champ lors de la soirée du 6 Juillet (lots 
dé consolstlon) : 

Au billet du cheval gagnant, un lot de 
1 million de francs. 

Au billet du cheval deuxième, un lot 
de 500.000 francs. 

Au billet du cheval troisième, u n lot 
de 250000 francs. 

Les billets des sutres chevaux engages 
dans le Prix du Jubilé de s . M. le rot 
George V se partagent de façon égale, la 
somme de 1 300.000 francs. 

En outre, trois mille prix de consolation 
ettrlbués dsns mille carnets désignés par 
le sort aux billets marqués de l'une dés 
trois lettres respectivement dévolues, par 
tirage au sort, au gagnant, au deuxième 
et su troisième du Prix du Jubilé de 
b. M. le roi George V: 

Soit, pour les billets portant la lettre 
du gagnant, 1 000 prix de 1.000 francs; 

Pour les billets portant la lettre du 
deuxième. 1.000 prix de 500 francs: 

Pour les billets portant la lettre du 
troisième. 1.000 prix de 300 francs. 

Soit, pour chaque tranche, un total de 
lots, prix et primes de 15 millions de 
francs. 

Ainsi, l'émission de chaque tranche 
sera de 25 millions de francs et com
portera 500.000 billets (41.600 carnets), 
dont 3.300 loU. 

Cette distribution sera répétée autant 
de fols qu'il y aura da tranches consti
tuées et peut donc, éventuellement, com
porter 6 gros lots de 3 millions. 6 gros 
lots de 1 million et demi, 6 gros lots de 
1 million, etc. 

Le reliquat éventuel, provenant d'une 
tranche Incomplète, sera distribué sous 
forme de prix supplémentaires da 10.000 
francs chacun, par vola de tirage de lo
terie. 

Lé prix du billet est fixé S 50 fr. 

UN DIMANCHE MATIN A SAINT-PATRICK... 

LA CATHÉOlULt DE SAIM-PAT/WCK A NEW-Yo«lt (Pis. Keystone.) 
Jfat» LA SOULS DBS riDsXES SORTANT DE LA MESSE, VUE OU HAUT D'UN GRATTE-CIEI. 

S SjaWYOkKAlI AVEC VH CURIEUX EFFET DE DEFORMATION FHOTOCCAFHIOUI 

SAMOYEDES 
C. O. M. — 1 " C.ACI.B. et CAC. ' 

« Bnow Klng du Pôle Mord ». à M. Franx 
Tommeleln. 

GRANDS LOULOUS (( à 20 kilos) 
C. J. F. — 3»« prix: «Mlquette», à M™« 

norme Mouette. 
LOULOUS BLANCS (S à 20 kilos) 

C. J. M. — 3— prix: «Loulou», à M. 
Charmlaux. 

C. O. M. (de 3 kg. 500 à « kg.). — f 
prix: «Marquis des Petits Lutins», à M"" 
Oamblén. 

3— prix: «Jackle». à M»' Bastlen 
C. J. M. — 1" prix: «Loulou», à M. 

Coulombier. 
LOULOUS MARRONS (1 kg. 500 à S kg.) 

C. J. F. — 3— prix: « Tosca ». k M"» 
Pécron. 
LOULOUS ORANGE (3 kg. 500 à S kg.) 

C. O. M. — 1" C.A.C: «Seeland Tete-
gram ». à M"" Baschwltz. 

C. O. F. — 1" prix: « Susy du Berry ». 
à M— Thomas 
LOULOUS BLANCS (1 kg. 500 à 3 kg. 500) 

C. O. F. — lw C A C : «Frimousse », à 
M». Tlaaler. 
LOULOUS ORANGE (1 kg. 500 à 3 kg. 500) 

C. O. M. — 1»' prix: « Lochryam Goid 
Tom ». à M. Evrard 

2-" prix « Klkl du Ferry». » M Deprey 
3~« prit: « Dlxl ». à M"" Cordler. 
C. C. B. — 1" C A C : « Ch. Minegold ». 

à M~» Parera 
C. E. N. — 1" prix: «Faraday Gold 

Idéal ». a M••'• Oraddldler. 
C. J. M. — 1 " prix: «Faraday Oolrl 

Idéal ». k M"" Oraddldler. 
C. O. F. — 1" C.ACI.B. et- C A C : 

« Ruby of Aurum », à M"1- Parera. 
2""» prix: « Oambrrra Adorable», à M** 

Easchwltz. 
3™» prix: « Klngchow Kate ». a M. 

Evrard. 
C. J. F. — 1" prix: «Golden Bud of 

Dara ». à M"" Parera 
tPAGNELLS PAPILLONS (oreilles droites) 

C. O. M. — 1" C.A.C.I.B.: « Jimmy du 
Jardin Botanique », k M"" H de Meu-
lenaere. 

2*">« prix: «Pomponet», a M. et Mm» G. 
Antoine. 

3"" prix: «Rlp-Rtp», à M. J. Vanke^-
meulen. 

C. O. F. — 1 " C A C : « Cclsha du Jar-
Jln Botanique ». k M"" H. 6e Meulenaere. 

ÉPAGNEILS PAPILLONS 
(oreilles tombantes) 

C. O. M. — 1" prix: «Papy», k M»» 
Limbert 

C. O. F. — 1 " prix: < Ch. Violette du 
Papillon », à M'n' G. Antoine. 

KING-CHARLES 
C. O. F. — 2"« prix: «Hélène du Ver-

net ». à M1»" Brunet. 
PÉKINOIS NOIRS (2 à 4 kilos) 

C. J. M. — 2"' prix: « Tié ». k M Can
tals. 

PÉKINOIS ROUGES (2 à 4 kilos) 
C. O.M. — 2"« prix: « Boudha ». k M"" 

Coghe. 
C. O. F. — 2"1» prix « Wenday-Jeng », k 
. Fattenackels. 
C. C. B. — 1 " prix: « Ch. Bembina du 

Méridien •>. k M1"" Pierre Savlgr.y. 
PEKINOIS SABLE (2 k 4 kilos) 

C. O. M. — 1 " C.A.C.I B. et C A C : 
Bamblno du Méridien ». à Mn,« Savlrçny 
C. J. M. — 2m« prix: « Prlsco », à M»" 
ulllet. 
C. O. F. — 1" prix: « Tchouxy du Vieux 

Tournai ». k M"» Mohr 
J. F. — l " prix: «Tchouxy du Vieux 

Tournai *, k M"w Mohr. 
PEKINOIS PART1COLORES <4 à « kilos) 

O. M. — 1" « Bibl ». A M. Nachln. 
O. F. — 1" prix: « Dolly », à M Pierre 

Deleaalle. 
J. F. — 1" prix: « Dolly », à M. Pierre 

DelesaUe. 
PEKINOIS BLANCS (< k S kilos) 

C. C. B. femelles. — 1" C A C . I B . : « Ch. 
Yam Shl» . k M"" Pierre Savlgny. 

PEKINOIS ROL'GES (4 a I kilos) 
. O . M . — 1" prix: « Huanj-Lecof 

Saiida ». k M. Maurice Wuliart. 
PEKINOIS SABLE (1 k 8 kilos) 

J. M. — 1" prix: «Mousko». k M 
lésa Min 

JAPONAIS 
O. M. — 1 " prix « Hlkko de Ker-

huel ». k M1" Van Reckem. 
O. F. — 1 " C A C : «Touxy de Ker-

huel ». k M"« Van Reckem. 
T*N*RIFFE 

O. M. — 1" prix: « Fiff ». à M~« Del-
liomel. 

SCHIPPERKES (plus de 5 kilos) 
C. O. M — 1" C A C : « Aldl des For
ts ». k M. Dekeyser. 
C. O. M. (3 k 3 kilos). — 1 " prix: « Ma-

nouck de l'Antiquaire ». à M. Huln. 
C. B. — 1 " prix: « Manouck de l'An

tiquaire ». k M. Muln. 
O. F. — 1" C.ACI.B.: «Ch. Mas

cotte ». k M. Vignoble. 
C J. F. — 1" prix: « DU» des Fortlfs ». 

k M. Chariet 
GRIFFONS BRUXELLOIS (moins de 3 kg.) 

O.M. — 1" prix: «Jackle». k M. 
Ravellnghlen. 

C. O. M. (3 k 5 kg.). — 2™« « Stop », k 
[, Charles Gourdeaux. 
C. O. F. (moins de 3 kg.). — 2»» prix: 
Gamme », a M"» Anne-Marie Broquet. 

BRABANÇONS (3 k 5 kg.) 
C. O. M. — 1 " prix: « G a m i n s , k 24. 

Horrent. 
PINSCHERS NAINS 

O. M. — 1" C A C : « Illo de l'Alouet-
k M. O Vanderhaeghen. 

» prix: « DJlmal des Forges de Salnt-
aHol». k M»» Ed. Vincent 

1" prix: «Hermès», k M»' Lalller. 
2™' prix: «Héros ».k M1"* Lalller. 
3-» prix: < Rip de Kocketlberg ». à M»" 

L. Dépr.t. 
C. C. B. — 1 " CAC.IB . : « Ch. Darius 

de l'Alouette ». k M. O. Vanderhaegen. 
C. O. F. — 1" C A C : « Itha de l'Alouet

te ». k M. O. Vanderhaegen. 
l»r prix: « Juga von Alpenrosll ». k M"" 

Lalller. 
Classe paires. — 1" prix: « Hlo * et 

« ltha de l'Alouette », k M. O Vander
haegen. 

Classe lots. — 1" prix: «Hermès». «Hé
ros » et « Juga von Alpenrosll », k Mn a 

Lalller. 
1" prix: «I l lo» . «Ch. Darius» et «Itha 

de l'Alouette ». k M. O. Vanderhaegen. 
TOT-TERRIERS 

C. O. M. — l" prix: «Igor», à M. Ed
mond Lemée. 

C. O. F. — 1»' C.A.C: «Hébé». k M1" 
Emma George. 

La police confisque 
en Allemagne 

les Semaines religieuses 
Berlin, 3 mal. — La police a confisqué 

le* « Semaines religieuses catholiques > 
c e plusieurs diocèses, e n particulier le 
Bul let in du diocèse de Berlin. U n c o m 
muniqué de la police déclare que cette 
saisie est motivée par la publication dans 
t e s feuil les d'une lettre pastorale des 
évêques catholiques de Prusse « crit i
quant d'une manière intolérable » l ' ins
t i tution nat ionale-social is te du stage 
d'un a n à la campagne pour les jeunes 
écoliers et écolières à leur sortie de 
1 école. 

Un aviateur espagnol 
tente le raid 

Angleterre-Espagne-Mexique 
Londres. 3 mai. — L'aviateur espagnol 

Juan Ignacio Pombo, a quitté l'aéro-
d iome d'Hcston. à 9 h. 30 pour S a n t a n -
der (Espagne i. d'où après escale. 11 s 'en
volera pour le Mexique. 

Renseignements commerciaux 

unoys 
LIVT.RPOOI. 3 mal. 

Importations, 14 29» balles : Américain 
aéasa 2 : Brésilien, baissé 2 ; Igyptlcii. 

rispon'.ble . . . 12 23 12 30 12 13 12 25 
Mal 11SS 11.77 1173 11.8* 
."1 in — — 1175 11.86 
Juillet 11.73 1181 1177 11.87 
Août —— —.— 11.64 11.75 
Septembre . . . — — —— 1152 11.63 
Octobre 1135 1143 1140 1131 
Novembre — — 11.42 1153 
Décembre . . . . 1119 1152 1145 1156 
Janvier 1144 1155 11.4» 1161 
Février —.— 11.52 1164 
Mers1 11.51 -1163 11.55 11.68 

Recettes. — Aux ports de l'Atlantique. 
l u n e s : aux ports du Oolfe, 3 030 ; aux 
r^rts du Paclllque. nulles. 

Exportation*.. — Pou»- la Grande-Bretagne 
T.000 : Frunr- et Continent. 24.000 ; Japon 
et Chine, 8.000 

CHANCES 4 L'ETRAIVCER 
Londres : Sur Paris. 73.44 ; sur Bruxelles. 

;.»e0; Esc. Bor» bsnque. », 16 k 5/S ; Prêt 
a court terme. 1 7 1 1 2 . 

New-York : Sur Parts. 659 1 '2 ; Cib. transf. 
«B 3. 4 : sur Bruxelles. 1C94. 

SITRF* — Cuba, prompte livraison. 325 ; 
A terme sur Janvier. 340 : mal, 233 : Juillet. 
2L'7 ; septembre 244 , décembre. 252. — Ven
tes . -1.000 tonnes 

Un peu de feu, s'il vous plaît | 

Revue du marché de New-York 
New-York 3 mal: — Montrant de nou-

v#ï,vu qu'il est rn bonne posture pour re-
]iondre aux nouvelles favorables, le Stock 
E'xhftnffe n'a p u mis lonirtemps. vendredi, 
piur exprimer son optimiste en rapport 
*uec les 1t*vPloppements concernant lsbeorp-
rinn proposée de deux grandes sociétés sme-
:'raines d'aciéries. Des gains allant Jusqu'à 
trois dollars ont été enregistrés et 950.000 
Lettons ont été traitées. 

L'ouverture a été soutenue, mais les affal-
îfh. dsns la matinée, ont été «limes. Mal
gré \m recul des ferroviaires, une Avance 
substantielle s'est développée dans fes au
tres sections, les minières s'élevant en sym-
rsihie a'-̂ c lr\ reprise de l'argent, les actions 
d'automobiles s améliorant et de nombreu
ses utilités- directrices, tabac* et stocka 
c humides * avançant d'un point. 

Les valeurs pivota'étalent en bonne de
mande l'après-midi. Torts les groupes ré-
pc ndalent a la restauration des prix mon-
rMbux de l'argent avec une couverture mo
dérée des batsslers dans quelques-unes des 
dirigeante". Le marché a terminé légèrement 
au-dessous de, meilleurs niveaux de la 
Journée, mats la clôture a été ferme. 

LA SITUATION DU CHOMAGE 
DANS LE NORD 

Le < Journal Officiel > publie les r e n -
e lgnements suivants : 

Les 73 fonds de chômage e n activité 
al louent des secours à 66.749 chômeurs 
(57.401 h o m m e s et 9.348 femmes) , ainsi 
répartis : 16.967 sont secourus par le 
fends départemental groupant 510 c o m 
munes et 49.782 par les fonds munic i 
paux, dont : Roubaix. 6.856 ; Tourcoing, 

508 ; Halluin, 1.601 ; Wattrelos. 1.356 : 
Croix. 1.132 ; Wasquehal, 605 ; Roncq, 
429 ; Marcq. 406 ; Mouvaux. 360 ; Fiers, 
314 ; Lys. 308 ; Comines . 210. 

• j 

Diux autos entrent tn collision 
sur lo Grand Boulevard 

à La Madeleine 

M. MAC DONALD ECHAPPE 
A UN ACCIDENT 

Londres, 3 mal. — Alors que M. B a m -
say Macdonald arrivait vendredi mat in . 
& l'Exposition de la Royal Academy et 
pénétrait d a n s la première salle des 
peintures, le plafond vitré du vaste ves
tibule d'entrée s'est e n partie effonu.é . 

A quelques secondes près, le Premier 
ministre, aurait é té atte int . Aucun vis i
teur ne se trouvait à ce m o m e n t dans 
i s hall . 

Une nouvelle cause de divorce 
en Allemagne 

Berlin, 3 mal . — Des Injures a l'adresse 
du fuhrer-chancel ler sont ma in tenant 
considérées e n Al lemagne comme une 
cause de divorce. 

Ainsi «n a s tatué 1e tribunal d l m -
plre, qui a confirmé un Jugement de di 
vorce rendu k la requête d'un h o m m e 
dont la f e m m e avait prononcé des p a 
roles Injurieuses contre M. Adolf Hitler. 

— Après une réunion mouvementée de 
la Section 8. F I. O . deux conseillers mu
nicipaux - d'Avignon ae sont livrés a un 
violent pueilat sur la place. Ce sont MM. 
Aura» et ToumeUla. Ce damier a été 
blessé et a porté plainte. 

Vendredi, vers 21 heures, un accident 
qui aurait pu avoir de graves conséquen
ces s'est produit sur le grand boulevard 
dn Lille. A l'angle de la rue Satnt-Maur. 

Une auto de tourisme conduite par M. 
Bogaert. demeurant rue Pierre-Legrand. a 
Plves, a été tamponnée par un camion-
automobile de la maison Desrouaseaux. rue 
fie Qand. a Tourcoing, et conduit !>ar M. 
André Toutflln. 

Le choc fut très rude. Toutes le» vitres 
de la voiture de tourisme volèrent en 
éclats et M. Bogaert reçut de nombreuses 
coupures a la figure. 

Des témoins de l'accident le retirèrent 
évanoui de sa voiture et le transpor'è-
icnt chez M. le docteur Kintgen, qui lui 
fit sept points de suture. M. Bogaert a 
été reconduit A son domicile. 

Cet accident a )ete une certaine per
turbation dans la circulation qui ne s'est 
faite pendant un bon moment que sur un 
seul côté de la chaussée. La voiture do 
tourisme a ete mise en fourrière. 

Il résulte de l'enquête faite aussitôt 
par le commissaire de police de La Made
leine, que M. Bogaert serait en -grande 
partie responsable de l'accident. 

• 

Un méeanioien 
de la Compagnie i l Mord ast tué 

an gara du Cateau 

Vendredi, vers 11 h. 11. en gare du Ca-
teau. te mécanicien. Alfred Depurge. *g* 
Ce 50 ans. domicilié a Bualgny. mettait sa 
locomotive en marche quand soudain, pour 
une cause qu'on ne s'explique pas, il tom-
t a de sa machine et roula sur la vole 

On ae porta immédiatement à son se
cours, mais M. Deburge qui portait une 
grave blessure A la te l s et avait la pol-
tvjie défoncée, une roue du tender lui 
avant passé sur le corps, avait été tué sur 
le coup. 

4 

Un eamirielafe Impartant 
à Lille 

Dans la nu i t de Jeudi » vendredi, des 
cambrioleurs qui devaient être an cou
rant des altres de la maison, ae sont 
Introduits chea M. Alphonse Peprlaster. 
demeurant rue du Merehé à Lille et ont 
af robe de grandes quantttéa de marchan
d é e s destinées A être vendues sur les 
marchés. 

r Le vol atteint la somme de 40.000 fr». 
«La police a ouvert une enquête. 

— Oui Monsieur... tuais... cowwtnt ÏOHS en donner'... 
Ce garçon d'hôtel viennois est bien embarrassé pour donner du Icu au géant 

finlandais lame Myllyrinne, qui vient d'arriver dans h capitale autrichienne. 
Myllyrw.nc est âgé de 24 ans, il mesure 2 m. 50 et pèse 10; kilogrammes. Ni 
trouvant pas de ht à sa taille, thôtelier viennois qui l'héberge a dû lui improviser 

une coiuhe azee deux l-ts réunis. (Ph.Keystone) . 

Roubaix 
Aujourd'hui, samedi 4 mai : 

Aujourd'hui: sainte Pélagie demain, 
Pie V 

Soleil: Lever. 5 h 2a: coucher. 20 h 1 
Lune: Nouvelle du 2; premier quartle 

•e 10. 
30 A 11 h. 30 Caisse d'Eparane: de 

et de 14 h. à 17 h. 
Dispensaire Plerre-de-Roiibalx, 22, rue 

des Longues-Haies: A 14 h , consultation 
pour G-lultes. 

Dispensaire d'hygiène sociale du Fonte-
noy, 43. rue de Casse! : à 14 h., consultation 
pour adulte*. 

Bains Municipaux: Piscine et Baignoires: 
de » h. a 11 h. 30 et de 15 h. A 20 h. 

ÇA NE PREND PLUS. 
Sou» ce titre les candidats du Front 

républicain et social adressent le tract 
suivant aux électeurs: 

Les t-opialistes révolutionnaires, affolés 
{.ar le vent de la défaite qui aouîfie de 
nouveau dans leurs tangs, aassiUent le 
corpa électoral de papiers et tracts et dis
tribuent gratuitement k profusion des 
brochures donnant un prétendu compte 
tendu du mandat municipal, des journaux 
dans lesquels V.B rabâchent leurs vieux 
argument c contra la guerre*-, c contre le 
fascisme», «contre la réaction», et autres 
rengaines du même genre. 

Honteux gaspillage, alors qu'il y a tant 
de misères à soulager. 

Demandez donc aux élus socialistes ce 
c,ue personnellement Ils ont fait pour 
venir en aide à ceux qui souffrent du 
chôma*?, de la misère et de la faim. 

Ils se sont pourtnnt pour la plupart 
enrichis dans l'exercice de leurs mandats 
et pourraient se pencher sjoff la misère du 
peuple, autrement que par de vaines pa
roles, de vaines promesses, toujours r^nou-
i-alées a la veille d'une consultation élec
torale, et toujours abandonnées au lende
main du scrutin. 

Nous r.ft les suivrons pas sur ce tenaln 
Notre cèclaratlon est formelle, nous 

voulons la justice et la propreté bans l'ad
ministrât.on municipale de notre vl'.'e 

Corrtrnrrçants: les socialistes vous ber
nent une fols de plus, quand ils se décla
rent les défenseurs de vos Intérêts 

Leur histoire des centime* additionnels 
(st une nouvelle duperie ajoutée a tant 
d'autres. 

Kn effet, le nombre des centimes ne 
signifie rien puisqu'il est fonction des 
ressources normales de chaque commune, 
P'ua une ville est riche en lnd i s tre et 
commerce, et c'est le cas pour Roubaix, 
plus les Impôts ordinaires sont «mpor*ants 
et moins une municipalité qui gère avec 
sagewee et prudence doit recourir aux cen
times additionnels, pour boucler son 
budget, rt cela voua le savea, ce n'eat pas 
le cas pour Roubaix. 

Ce qu 11 faut retenir, ce n'est pa* le 
nombre des centimes additionnels, c'est 
Kur mouvement en progression constante. 

La preuve: budget de 1925. 23 millions 

En 1929 
En 193S. 385 » » 

soit presque le double. 
Au reste vous avez en mains vos feuilles 

d'impôts, et vous savez a quoi von» en 
tenir 

Les socialistes se prétendent les protec
teurs des commerçants! 

Ils oublient leur doctrine, affirmée tout 
récemment encore, en os qui concerne le*, 
commerçants dans leur « «encyclopédie 
«KClalUrt* ». 

< Dana l'intérieur du pays socialiste, la 
fonction de commerçant qui consiste d'une 
façon générale à acheter en gros des pro
duite aux producteurs et à les vendre au 
ûètall en majorant son prix d'achat d u c 
bénéfice plus ou moins élevé, n'aura plus 
»a raison d'être Le commerçant aéra rem
placé en rélgme collectiviste, par un ser
vice soclaj de répartition de produit* ». 

Réclamer au Parlement la réduction de» 
Impôts qui frappent les commerçants et 
augmenter constamment ces impôts quand 
Ils gèrent les finances municipales. 

Déclarer qu'ils sont les défenseurs des 
commerçants à la veille d«a élections, et 
inscrire dans leur doctrine que « dsns 
r intérieur du paya socialiste, le commer
çant n'aura plus sa raison d'être». 

Voilà n'est-il pas vrai, des attitudes 
contradictoires dont les commerçants se 
souviendront quand, dans quelques jours, 
lia auront à ae prononcer devant lea urnes. 

Contre le chômage et la misère. — La 
municipalité socialiste verse des alloca
tions aux chômeurs et à leurs familles, 
c'est entendu, mais elle ne fait en cela 
qu'appliquer la loi et rien de plus. 

Soyons Justes et ajoutons qu'à quelques 
semaines des élections, elle a distribué des 
bons de cheussurea d'une valeur de 30 fr., 
à raison d'un bon par famille de trois 
personnes, de même que, plus récemment 
encore un bout de viande par famille. 

Eut-os cela vraiment la manifestation de 
la fraternité et de la solidarité envers les 
travailleurs, ouvriers et employés, dont la 
misère est d'autant plus profonds qu'elle 
eat souvent plus oaobée. 

n y a dans notre Ville, un important 
matériel de fourneaux économiques et 
d'ustensiles qui pourrit dans certains 
locsux aux quatre coins de la Ville. 

Pourquoi la municipalité aeclailste n'a-
t-eile pas rallumé oes fourneaux pour y 
servir des repas A tous les malheureux 
sans exception? 

Ce n'est pas «a exploitant la 

j peuple pour des fins électorsleo qu'on 
accomplit son devoir de solidarité humaine 

Moins de dépenses somptualres: (22 mil 
lions pour reconstruire l'Institut Turgot, 
contre 2 millions pour le chômage) et plus 
ae lSaTgesees pour secourir ceux qui souf 
frent de la misère et de la faim: voilé l< 
devoir auquel ont failli les élus socialistes 
qui se prétendent les défenseurs du peuple 

Nous entendons, en dehors de toute 
préoccupation électorale, par des mesures 
p.us généreuses, combsttre la misère qui 
frsppe si durement notre laborieuse popu 
lstlon roubalsienne, et faire véritablement 
oeuvre de solidarité sociale. 

M. Edouard Roussel, sénateur, dans un 
vœu déposé à la session d'octobre 1934 d 
Conseil Généra'., a réclamé radrnlaslon au 
bénéfice des allocations au chômage, des 
artiaans et petits commerçants. Nous ap 
préclerons son action en faveur de ces 
catégories de travailleurs ruinés par la 
crise. 

Contre la Guerre, contre le Fascisme — 
Devant une Aiiemstrno hitlérienne, mena
çante, provoqusnte et puissamment armée. 
les socialiste* protestent contre la durée 
du service militaire et contre la politique 
ae sécurité de notre gouvernement. 

C'est dans le magnifique discoure pro
noncé Il y a quelques Jours à Lyon par 
le Président H>rrlot. que noue puiserons 
la réplique à cette position vraiment trop 
facile 

« Noua ne croyons pas que pour lutter 
contre ceux qui menecent la Répuollque 
ou la Paix, il suffise d'aller dans les rues 
ou dans les réunions crier « A bss le Fas
cisme », « A bas la Guerre ». 

» Réduits t ces formules, les problèmes 
politiques aéraient trop simplifies. 

» Nous observons que le fasclame est né 
et s est développé là où s'est installé le 
désordre; nous observons que des partis 
qui se prétendent plus avancés que nous, 
n'ont su ou n'ont pu opposer aucune résis
tance efficace à la poussée des dictatures. 
et qu'ils s'y sont même ralliés avec une 
déconcertante facilité ». 

Nous ne saurions donc nous accorder 
ni avec ceux qui se réclament de l'action 
révolutionnaire, ni avec ceux qui nient la 
nécessité d'organiser selon ses besoins la 
défense nationale. 

Secteurs Roubalsiens. dédaignant les 
manœuvres s grand tapage en usage chez 
nos adversaires socialistes à la veille des 
consultations électorales. nous avons 
voulu marqtier \ine fols de plus la contra
diction entre leurs déclarations, leurs pro
messes .et leurs actes. 

Les commerçants et les contribuables 
sont maintenant renseignés sur la leçon 
dont les élus socialiste* ont géré les fi
nances municipales. 

Le peuple de Roubaix qui souffre, en a 
aaaes d'être dupé, trompé et trahi, par 
ceux qui ont failli a leur devoir de soli
darité humaine, 

Hs manifesteront leur volonté de faire 
cesser cette politique de haine, de profits 
et de gaspillage, en accordant au scrutin 
du & mat, leur confiance aux c&ndldata du 
Front Républicain et Social. 

Une grande réunion 
du Front républicain et social 

au café Pandore 

Le Front républicain et social a tenu, 
vendredi soir, à la salle Pandore, sa der
nière réunion avant la consultation élec-
toiale de dimanche. 

Réunion qui Isisseri une réconfortante 
impression à la foule des auditeurs qui ae 
pressait dans la salle. 

Elle fut présidée par M. Edouard Rous
sel sénateur, conseiller général, entouré 
de MM. Lierman. De Rycxe. Vallée'. Jean 
Catnce, Léon Qoothals Léon Beauslre et 
Pierre Deldalle. 

M. Edouard Roussel retraça avec émo
tion la sens des lutte* dont avait été té 
moin l'endroit de la réunion, car le café 
Pandore, on le sait, fut le centre de 
I Union sociale et patriotique qui eonnut 
avec Eugène Mette et eea amis, de reten-
t lssanu succès 

L assistance applaudit longuement à 
cette évocation de lutte* héroïque*, ainsi 
eu "au souvenir des magnifique* réalisa
tions d* la municipalité républicaine : 
l'hôpital de la Fraternité, l'exposition de 
1*4*2, de grandes fêtes qui aidèrent le com
merce local, etc... 

L'orateur souhaita enfin que les radi
caux-social la tes comprennent leur devoir 
et se réunissent à la grande famille répu
blicain* pour le second tour. 

M. De ftycke déclara que son groupe
ment s'était raillé avec joie au Front ré
publicain pour lutter eontre les révoiu-
tlcnnaire*. Puis, il dxeeaa un eérére ré
quisitoire contre le maire et eea adjotista 
II termina par la description de géméfiua 
projet* sur l'éducation de l'enfant, le 
régime de la calsee de* écoles, ete... 

M. Liât sue n souligna l'Importance de la 
prochaine consultation électorale et la né
cessité de faciliter la vole à l'Union na
tionale. Il critiqua ensuite la brochure 
distribuée par le* socialiste* et dont les 
contribuable* ont fait tes frais. 

Dans cee pages on a. repris bien des 

U S ANCIENS 
COMBATTANTS 

n'oublieront pal qu* U» 
chefs socialistes et communié-
les de Roubaix ont fait Insul
ter leur cortège du souv* 

le 11 novembre 1933. 

points du proaiamme dé)A établi aa MM. 
Mais l'orateur dénonça plus particulier»-
ment l'Inégalité qui régna dans le régla»» 
des cantines scolaires et 1 augmentation 
exeeeslTe du budget communal. 

M. Jean Catrlre exposa pourquoi H lutte 
centre les socialistes qui sont indignas de 
la confiance des travailleurs et qui ne 
propagent qu'une doctrine de haine et de 
violence. 

Ce ne sont que des destructeurs, alors 
qu'il nous faut des constructeurs, affirma 
l'orateur, qui a attacha plu» particulière
ment A démontrer ensuite que la munici
palité aurait pu être plus équitable dan» 
la répartition de» allocation» de chômage. 

Sur un budget de 60 millions, son eéTort 
a été exactement de 2 millions 271 000 fr. 
pour le chômage. Elle aurait p u faire 
beaucoup plus et mieux. 

L'un des traits les plus douloureux d u 
chômage est la « misère en chapeau », 
L eat-A-dlre la condition misérable de cer
tains employés. A ce propos, l'orateur 
réclama des mesures nouvelles qui aide
raient cette classe de travailleurs. 

Enfin, 11 reproche A M. Lebas de ne 
r'rtre pas joint aux représentants de la 
rrgion qui entretinrent le ministre de la 
s .uatlon pénible de no» centres. 

Les déclarations de M. Catrtce furent 
t< ut aussi nette» en ce qui concerne la 
«tuât ion du pays en face du réarmement 
ce l'Allemagne et 11 conclut que « l'atti
tude aoclallate nous mène A la guerre ». 

M Oorthal*. A l'aide de citation» et de 
document» accablants, mit A nu la dupll-
c.té de» chef» socialistes Jugés par eux-
n.émes ou leurs amis et précisa plus par-
t.cullérement leur attitude vis-A-vl» d u 
petit commerçant et de la petite | 

Il résuma éloquemment les 
aee apportés par les différents orateurs e t 
r t acclamer par la aalle le programme du 
Tront républicain et aoclal. 

La réunion fut levée après que l'assis
tance debout eut proclamé sa volonté de 
lutte en entonnant une vibrante « Itar-
sclllaisé ». i 

Quelques renseignements 
utiles 

1* Les électeur, malade» ou Infirma» qui 
céstrsralent ae faire conduire en voiture 
pour accomplir leur devoir électoral, peu
vent se faite inscrire dés aujourd'hui, A la 
permanence centrale « Café Pandor» ». 28. 
lue Pauvree ; demain dimanche, ceux du 
canton Nord, au Café Pandore : ceux, du 
n n t o n But A l'une de» adresses suivantes : 
C afé Dclmarle. 130. rue da Lannoy : café 
« A la Cloche » angle du parvis Saint-Jean-
Baptiste ; ceux du canton Ouest A l'une des 
adresses cl-oe**ou» : MM. Oaston Chantry, 
i rue de Rome : Victor Cslonne. M, rua 
r.illlpp»-de-01rard : A. Leclercq, 87, rue de 
1 Kpeule. 

2- De» bulletin» au nom de» candidats du 
« Front républicain et social » seront dé
rosés »ur un» table A l'entrés dé chaque 
bureau de vote. , 

3* Tous le» électeurs doivent passer par 
llaoloir. 

4» Le bulletin de vote doit obltgatolie-
r.:ent être Introduit dan. une enveloppe l é . 
g'tmentalre que l'on se procure A l'tnté-
r.'*ur de 'a «aile de vote. Tout bulletin 
trouvé dans une enveloppé autre est nul. 
piéme si cette enveloppe est renfermée daa» 
"enveloppe réglementaire. 

Aucun électeur ne peut être en pessie-
I C T d'enveloppe» réglementaires avant son 
entrée dan» le bureau de voté. 

Chaque enveloppe ne doit contact, qu'un 
ctul bulletin. SI elle en contient plusieurs. 
Ir vote est nul quand ces bulletin» portent 

de» noms différent» : Us ne comptent que 
peur un seul quand ils désignent les tnètnee 
candidats (Loi du M juillet 1913). 

5' Tout électeur atteint d'infirmité* cer
taines et le mettant dan» l'Impossibilité 

Clntrodutre son oulletln dans l'enveloppe 
et de glisser celle-ci dan» la boite du scru
tin, est autorisé A se faire assister par un 
électeur da son choix (Loi du S Juillet 
1P13) 

» Le» électeurs qui n'ont pas reçu leur 
carte peuvent voter en faisant affirmer leur 
Identité par deux témoin». A condition Bka-
urellement qu'il» solen- Inscrit» sur la liât» 

rie la section ou réclamer, sur présentation 
de pièces d'identité (Loi du 22 mars IssH). 
leur carte qui doit être déposée au bureau 
re vote. 

7° La permanence centrale •* tient au 
café « Pandore », 2S. ru* Pauvree. 

Les candidats 
A titra documentaire, nous publions cl-

ersaoua la liste des candidats communistes 
aux élection» municipales : MM. Emile Ber-
ly Modeste Deimulie, Louis Lsncbe. Atha-

t.hse Du bourg. Alphonse Dubois. Etienne 
Vanderplancke. François Peere. Claudius 
P. mer, Maurice Batte, Isidore Cnudde, Ju
lien Courtens. André Couque. Henri Demar-
flaere, Albert Delcrolx Anatole Decraene. 
Albert Delory. Alexandre Deoarbé, Louis 
z.*»planck:e. Floiimond Dyderlche, Jules Flo-
i .nt , Louis Oerwlts. Robert Outenne. Ju
lien Humbert. Chrl»t:a»ns T'Joenft. Emu» 
Lcgrain. Henri Léman. Joseph Mahleu. Léon 
Merquin. Ludovic Moreau, Henri Terryn, 
Kugène Traches, Pernsnd Van Oommenolle, 
Jules Wanoathuyse. Jules Vaahasbrouek. 
V ctor Vandenabelle. Marie Verrlest. 

A ce propos. M. Emile Lsgraln, artisan -
horloger demeurant. 1. rue Turgot, nous 
pile d'Informer le public qu'il n'a rien de 
commun avec son homonyme dont 11 est 
fslt mention dan» la liste cl-deasus. 
Halle Fllpo. Baisse continuelle du beurre. • 

LE GRAND MARCHÉ AUX FLEURS 
Cette manifestation florale organisée 

chaque année par le Cercle Horticole, 
s'annonce sous les plus heureux auspices. 

Elle s'ouvrira le samedi 11 mal et. e n 
quelquea heures, la Qrand'Place sera 
transformée en un parterre fleuri par les 
artistes que sont nos horticulteurs. 

La liste des adhésion» est clos» depuis 
le 1" mal et la Commission organisatrice 
n'est plus en mesure d'accepter de n o u 
veaux exposants, vu le manque de place. 

Lea Roubalsiens se rendront nombreux 
le i l mal et tour» suivant» A eetta anqeo-
altion où Ils trouveront tout ce qu'Ile 
peuvent désirer en plantée vertes e t fleu
rie» de toutes sortes, ainsi que des plants 
de légumes A des prix de crise. 

M. ACHILLE FLORIN Informe eee n o m -
bieux «ml» qu'il s'est réinstallé dans son 
cr.fé : 41. GEANDE-BIE. U l l g d 

MÉDAILLE MILITAIRE 
Le « Journal officiel » du M avril «lent 

de publier le décret conférant M) gsdsjeuie 
militaire A l'un de née eendtoy»»»». très 
méritant. M. Jules Coumni teee , U . rue 
Eoeuard-vaillant. Square des Aee êtes, A 
Roubaix 

Ce brave est déjà titulaire de la essais de 
guerre avec la citation suivante : 

Etant agent de liaison svse la gsu-oh» 
le son régiment, a mené A bien Soute» 
•es mission» qui lui ont été eosutses. 
n-.algré da» bomba déniants nimetents de 

mneml. 
Affecté au S7— Régiment d'infantert» 

eurent toute la guerre, 
principal!» opérstlon». 
dun. la Somme et Cbamsatgna 
la presniéM foie te M juin U 
rbées 
1A1T 

jVsM 
geux auquel vient d t e r e esxêav«ée g» i 
daine militaire es* aujourd-area à aa « S u 
d'une famille de six enfants, et est «s**cn-
bre ttde dévoué du Comité des sTsmlllis 
nombreuse» du Wouvoau Rliubelr 

Nous lui présentons toute* a e * ttUel. 
ta tiens. 

ECOLE DE CttjlUrTECaVm, 
MON*. IV, 

d'Anvers, Roubaix (T*L M U 0 ) . 


